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La??IE en quA2te da??un code dA©ontologique

Description

Ceux qui ont dAGjA entendu parler de Ia??Intelligence Economique (IE) ont parfois AGtA©
confrontA©s A une image sombre : il na??est qua??A citer des affaires connues ou moins
connues, |a??affaire Clearstream, la campagne de dA©sinformation ESSEC/HEC [1] ou encore
la??histoire du laboratoire franA8ais ThA®©a victime pendant plusieurs mois da??une
opACration de dA®stabilisation envers 1a??un de ses produits phares [2].

Or A toutes ces affaires, des cabinets da??IE AGtaient mA2ACs. Est-
ce A dire que la frontiA're entre 1a??AGthique des affaires et
1a??2illA©galitA© est parfois mouvante, que les missions A©voluent
sans que les cabinets puissent qualifier la bonne A®©thique de leurs
actions sur le dossier en cours ?

Face A ces faits, certes ponctuels et que l4??on souhaite

anecdotiques, il est nA©cessaire non seulement da??avoir un code

dA©ontologique de la profession, mais A©galement da??obtenir pour

lesdites entreprises en exercice un label de certification qui permettrait

da??encadrer les actions dans une orientation da??AGthique des

affaires.

A ce jour, il na??existe pas de code dA©ontologique ratifiA© par les Pouvoirs publics et les acteurs
privA©s. Sur le site internet de la HRIE [3] sont publiA©s A« les 10 commandements de 1a??1E A», en
guelque sorte des conseils avertis pour se tremper dans le bain de Ia??IE sans faire trop de mousse.
Cependant quelques rA©centes communications vont dans la direction de 1a??A®©laboration da??un
code dA©ontologique. Pas plus tard que le 26 mars dernier lors de son AssemblA©e GAG©nACrale, la
FEPIE[4] a inscrit dans son plan da??action une rA©flexion autour de la A« mise en place da??une

certification afin da??asseoir la 1A©gitimitA© de compA©tence de ses membres vers les donneurs

d’ordre et la??administration. A». La FA©dAGration A©met A©galement la volontA© da??Aatre le
vecteur de la labellisation des professionnels de 1a??IE.

Par ailleurs, lors da??un colloque organisA© par I1a??ESCE [5] en novembre 2006, Michel Joras [6] a
brillamment exposA© sa lecture croisA©e de la??intelligence A©conomique et de 1a??AGthique des
affaires en dA©veloppant le concept da??intelligence AGthique. La??intelligence AGthique aurait pour
mission de gACrer toutes les phases du cycle de Ia??information blanche [7], mais aussi da??exercer
une vigilance dans la dA®©tection des informations grises, dont la??apparition et 1a??usage pourraient
poser problA 'me. La??information noire AGtant A©cartACe.

Cette approche pourrait amorcer la rA©flexion sur la constitution da??un code dA®©ontologique,
envisager de faire le tri entre les bonnes pratiques et les autres, voire da??y associer un guide
da??Aovaluation A« AGthique A» de chaque mission qui permettrait au cabinet da??IE de savoir sur
quel terrain il s&??engage.

Ce cadrage assoirait une bonne fois pour toute la IA©gitimitA© des mAGtiers de 14??IE, mais
permettrait A©galement aux clients da??avoir une vision claire de ce qua??ils sont en mesure de
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demander, et da??attendre en terme de rA©sultats. De facto, le distinguo entre 1a??IE et certaines
professions qui gravitent autour da??elle serait effectif, chacun sachant sur quel terrain il sd??aventure.

* Catherine FAUCHOUX est diplA’'mA®©e 2005 du Master spA©cialisA© en Intelligence A?conomique ;
ChargA©e da??Etudes dans un cabinet de conseil international

[1] Affaire ESSEC/HEC : En 2000, HEC aurait missionnA®© un cabinet da??Intelligence A?conomique
pour mener une opAGration de dA©nigrement et d’influence dans le but de contrer la menace que
reprA©sentait 'TESSEC. Cette affaire a AOtA© mise au grand jour dans le livre da??Ali Laidi

Les secrets de la guerre A©conomique.

[2] ThA©a est un laboratoire franA8ais qui conA§oit et commercialise des produits da??ophtalmologie.
Le laboratoire est le leader sur le produit A« Abak A», procA©dJA®© qui permet grA¢ce A 1a?2utilisation
da??un nouveau filtre, de prA©server la qualitA© du collyre sans Ia??emploi de conservateurs pour
une meilleure efficacitA© mA®©dicale. Depuis fin 2005, le laboratoire faisait [a??0objet de rumeurs et de
dA©nigrements de produits (faux rapports, faux tA©@moignages). Ces actions ACtaient relayA©es
principalement sur le media Internet, par un cabinet da??Intelligence da??Economique, dont le client
Actait un concurrent AGtranger.

[3] HRIE : Haut Responsable A 1a??Intelligence Economique

[4]FEPIE : FA©dACration des Professionnels de 1a??IE [5]ESCE : Ecole SupA®©rieure du Commerce
ExtACrieur [6] Michel Joras : Professeur du groupe ESCE, Chaire da??A®tudes et de recherches en
Aothique des affaires [7] Informations blanche, grise ou noire : En IE, on catA©gorise 1a??information
en trois types en fonction de sa source (informelle, formelle), de son degrA© de son fiabilitA© et par
consA©quent de criticitA©.

Ainsi, la??information blanche est formelle et utile, elle sd??obtient gA©nAGralement dans des
sources ouvertes (Internet, bases de donnA®©es).

La??information grise est informelle et critique. Ca??est une information licitement accessible, mais
caractA©risA©e par des difficultA©s dans la connaissance de son existence ou de son accA’s (par
exemple, la??information obtenue au sein des rA©seaux professionnels).

La??information noire est une information A diffusion restreinte et dont la??accA’s ou la??usage est
exclusivement protA©gA®©. Cette information relA ve des prA©rogatives da??un Etat, en fonction de
sa politique A ce sujet.

Rage not fgdihd or type unknown

Retour en haut de page

date crAOAGe
10/04/2007
Champs de MAGta

Auteur-article : Catherine FAUCHOUX*

Page 2



